
MÉLANGES RELIGIEUX, SCIFNTIFIQUES,"POLITiQUES: ET LITTIRInl

Encore un Incendie.-La petite ville de Nantucket, située a 102 milles de
Boston, vient aussi d'âtre le théâtre (l'un- inrendie. IésastreuIx. A peu prés
le liers de la ville est ei cendres. Le feu éclata n il heures duLI soir le 18 d1iu
courant dans un magasin appartenant-à un M. Kelly. Les flamnîes s'éuen-
dirent avec rap"dité sans qu'il fût possible de les arrêter. Plus de deux cenis
édifices furient ainsi consumés, dans la parti? commerciale de la cité ; ciincl
ou six fabriques d'huile sont devenues la proie des flammes. La perte est imîî-
mlense ; on lestime à un millionide dollars.

Aux dernières ndates, on espérait que Fincendie avnit. fini ses ravages. et
l'on s'occupait activemen.t à prendre des mesures pour secourir les.incendié5;

mden.
-Les journau .aorncent un grand incendic à Nantuciiket (issachu-

sotîs.) Au départ di.courrier.on avait fait sa uter plus de vingt maisons pour
arrter le feu qui continuait encore ses ravages. On ajoute.que grand nom-
bre de personnes avaient. été tuées et blessées et que les deux tiers le la ville
étaient consumés.. . Crnadien.

-Un wvrit pour 'électionde la ville le Hamilton, ci conséqucnce île la
résignation de Sir Allen McNab.est, dit-on, soeti immédiatement. .lirore.

-Le comitù de, Secours-de Quîébec ~après leespèce de refus, dont nous
avons.renuti compte, de secourir les incendiés dle St. jean, a repris Pnffaire
en considération, et ce iézîiltat a été un vote de £_l600 en leur faveur.
C'est toujours mieux que; nen. 1dem.

-La ville de Byton s'est vo menacée île troubles sérieux, il v a samedi
huit jours. Le bruit courait que les Orangistes devaient parader dans les
roces, quand la ville a été envahie par des personnes des environs. Le tu-
multe a été considerablelantoriié des magistrats . été,méprisée. et le inili-
taire seul o pui rtablir-Pordre. Cinq personnes ont été arrêtées. Un nommé
Elliot est, dit-on, mort-d'une blessure faite par une halle. 1dem .

-Un prédicateur noir, -Jacob Màloore, a été arrêté i- Baltimore, accuse le
troubler son propre trouipeau,cn éteignant les lumières de la chapelle. Ide.m.

-Aui sujet de lassociatioin de bandits-du Haiut-Cana.la, le .IlcrcurP d'a-
vant hier dit :

' D'après des circonstances qui sont venues à notre connaissance, nous
avons lieu de croire que les opérations île la 1: bande de Markham" se sont
étendues jusqu'au district et même jusqu'à la ville de Qîuélbec. Nous con-
seillons ci conséquence à ceux qui reçoivent de l'argent d'ètre circonspects.
Des souverains et des schellins contrefaits et bien exéctitès ont été oflerts
en ville. Les sclhellings sont ~d'une couleur terne, d'une bonne impression,
mais trop légers de 20 grains."
. Cesjours derniers un hîabitantdu St.-Esprit, nommé Antoine Beaupré vendit son
cheval ein cette ville il un amüéricàin, et il en rut payé un faux billets ; ayant été à la
banque pour les changer, on les refisa ; mais on lui conseilla de prendre un Watchman,
et de courir après son roleur avant qu'il ne partit ; en tifet il se rcndit à tlotel où il
pensaitle rcncontrer,mais il ne trouva que le cheval qui fut aussitôtsaisi; le miaquignon
dtantsurveziu surie furi. on ne lui-.Issa pour option que de payer ei bon argent ou
d'aler en prtîon: on peut bien penser qu'il op:.a po'ur la première condition.

-Le grand étabhlrsement de fonderie de MM. Morris et Allen,- Saint-
Jean (Nouveau-Brasvick) est .evenut la proie des flammes, aivec quel-
ques maisons voisines. On estime la perte à £ 10,000 -1dem.

NOUVELLES D-EURopE.
Plus rècentes de 15jours. - Passation du Bill ur les Céréulesel les Douan-

ncs.-Défaite du -Nin istère su-le BIll de Coercilion contre l'.rrleid.-
Résignation de Sir Robert Pcei.-Ni'ouveau Cabine.-Lo-d-John Russell
au pouvoir.
Le steamer Caîmbria, parti le 4. de Liverpool, et arrivé.à Boston saie-

di avec les malles réauliéres. Celle de Montréal est arrivée ce matin à 7
heures. Cettefois, les nouvelles politiques sont très-importantes. Le rabi-
net Peel a. résigné et les Whigs sont, de nonveau, à la tâte des affaires.
La cause de cette résigniation est le bill de coereition contre lirlande, sur le-
quel le ministère s'est trouvé dins-une miiïorité:de 33. C'est à quoi l'on
s'attendait depuis longteis.

La troisième lecture di billes céréales est passée sans opposition dans
la chambre îles lorus. C'est le matin suivant qu'a eu lieu la chlte duîî mi-
nistère Peel

Sur la question d'Oregon, il y a eu quelque discussion -dans la chambre
des communes. sur une explication donnée par. sir Robcrt Peel et dans la-
quelle il prétendait que la rivière Columbia devait être nuverte à perpétuité
aux sujets des deux gouvernemens: Mais on n'avait pas. encore reçu niors
les termes du traité offert par les Etats-Unis ait :gouvernement d'Angleterre.
Il n'y a pas de doute que ce traité ne soit .accepté,avec une satisfaction.gê-
nérale.

Voici, d'aptrès le Times de Londres, la liste tes nouveauxqa iaistrescisis
par lord John Russell

Lord Chancelier à. Correnitanri,
Président du Conseil, a iî
Lord dl sceau privé, Ciri de Minto,
Ministre- de Pintérieur, Sir corgà Grey,
Ministre des affaires étrangères, Vicomte Palmerston,
Bureau.colonial, Comte Grey,
Premier lord de la trésorerie, Lord jîîîr Russel -

Chancelier le l'échiquier, ?. <harles lVonJ,
Chancelier du duché de Lancaster, M.
PJaye-maître général,. . .. icoie Morpeih,
Buis et foréts, Marquis de Clannicuird ,

Maitre( de poste génrnl, Conite de Clarenden,
urrau iu commrce, Sir Jolin Ihotllici.se,

l3 ureau du contrôle,
Secrétaire cn chef de l'IUande, M. Labouchére
A mirauté, Coiiie d'Aucland.

Les suivans ne font pas partie du cabinet :
Lord licu tenanutdc lPirlande, Com e Je.borough,
Conmnandant en chef, lDur duc Wellingloi,
Maitre général de Pardonnce, Marquis d'A oglesey.

En[l recevnnt deit Sa lajesté l'ordre d former lun iistère. lord .iohn
Ruwssell cut uinc entre-:ue avec s:ir -RuertPel, et e-pe imiiirtre le re.-
çut avec beaucou p de cordialité, et.lui prolit nime de ne juiais s'opposer
à ses mesuresparla seule inîson qu'elles viendraient de lui.

A la première nouvelle le IPinceendie de Terreneive, il 1 été ouvert ino
souscription à Liverpoo> cn rveur des viciinies d e desastre.

Une lettre de St. Petersbourg contredit les bruits qui ont circulé que le co-
lêra. était vin Europe.

Dins la Nouvelle-Zllande l i gerre est' fime, et Mie amnistie générilc a
té proclamée. Dans le courant de janvier, il y a eu pusieurs petits coin-

bais, dans lesqicls le>journaux anglais disent que les troilies anglaises furent
victorieuses. - Jhlinerve.

F R. A IN c 17
-Nous lisons dans le Obscrvaloirc Trics<ino : " Tnspirù par In lecture dii

Juif Errunt, un habitant i'Herinanstadt a piaé å la c:ais:e d'épargne une
soilme de 100 florins, dont il a disposeé par Iestamnen: de la maniâre suiva ite:
Lorsque les intérêts composés de cettu somiîe, joints an capital, auront pro-
duit douze millions de florins, ce qui arrivera dans 300 a ns, un million sera
employù.a élever à Ilerimanstadt uncglisepour le service du culte. réformé,
un outre à fonder une.ézole normale pour les instituteurs primairus et les
nutaires-de ville ; un troisième à la construction duii hôpital ; deux millions
à la création d'une ferme-modéle et d'une.école iagriculitire ; le reste sera
consacré...nu pavnge des rues,.â la contriciion d'un celiniî de fer qui con-
duise nux neilleurez carrières dans le voisiirnge d'Hermanstait, à lnémlio-
ration des gages des employés de la commntuneet des maire ouvriers d'origine
allemande un million sera destiné à lenbelissement de la vil!e ; deux mii-
lions :eront distribués eu o:uvres de bienfaisaice selon l'esprit du e:ns; enfin,
les descendans du fondateur seront appelés à partager le dernier million,
moyennant. quils établiront la fîliation par prouves. Vo'à un homme qui
donîne de l'importance à la science ies. gunulogistes." Univers.

. POLOcN.E.
-Les lettr'es de Cracovie font un bien triste tableau de la situation c cette

rnillieuireuse ville, qui a perdu beaucoup de ses habitans. Les arebtecIcs
de la ville ont reçu P'ordre îe ne socciiper que dle la construction des prisons.
Outre les couvenis des Bernardine, des Augustins et des Doiir.icnins qui out
été mis enî rhqiiisitionî pour cet objet, le palais épiscopal est également con-
verti en maison de détention. Les fenètres ci sont à moitié murées. ialutrc
moitié cst.grillée et.muni d'abn-.jour. Toutes les maisons de plaisance des
en virons ont été traisrirmées en liùliiux miliitires ; la clinique tniversi-
taire elle-mntme au ci ltre évacuée pour servir à la mménîe destination. Les
.rues sont dépeuplées et les inquiétudes :ont peintes sur tous les visages.

Un vers.
-Les dix derniers prisonni.ers polonais détenus dans la cinaudelle de Neoise

sont parvenus à s'en échapper ci sciant les. grilles de leurs fénétres et se
laiseant cnisuitc, à laide de corde,, glisser dars les fossés dul fort. Jusqu'ii
aucun d'eux n'a pu âtre retrotvé. Le roi de P1russe a adressé à cc, suje,
aul ministre île la guerre, un ordre dit Cabinet qui prescrit de très sévères en
qulètes sur les faits qui ont précédé et facilité la fuite de ccs prisonnitcirs, et
de recoinmander une plus étroite surveillanec.aux commandnans de toutes
les forleresses dit royaume. Les détails que donnent les journaux allenais
sur le désespoir île ceux de ces malheureux qui ont été livrés, partictulière-
nient aux autorités russes,fnt frémir lhumaité. Tyssowlv. entre nitres.
après avoir plusieurs fois t'enté de se précipiter sotus les roues de la voiture
où il était placé, astturait Iu'en nucun état do.ctise on ne parviendrait à le
conduire vivant à la frontière dle Prusse. On a peine à concevoir que le roi
Frédéric. Guillaume ait pui se.résignier à manquer aiiisi.à toutes les lois île
lPhumanité. Univers.

nussiE.
.Le Czar XN"icolas e la- née.--L'empereur Nicolas, désirant témoigner

sa satisfaction de l'accueil que son fils le grand iue Constantin a reçu dans
les ports de Toulon et d'Alger,a conféré le grand cordon de àAigle-Blanc à
M. le vice-amiri P.nidin, et le grand cordon«de Ste. Anne à -M M. les contre-
amiranx Parseval et igocit. L'empereur a.mis ci outre trois cruix de comn-
nardeur de Si". Annîîe à la isposition du Roi pour les fonctionnaires do
Toulon qui ont été de service. auprès de S. A. 1. le grand due pendant sa

-Encore un nouveau désastre en Algérie, moins considérable heureuse-
ment, mais noin iiiuuns douleureux que les prcétdens. Le gouvernement
franIçai.s n reçuI les nouvelles suivantes le lI provilce de CoIstantîine :

- A. le général Randoi, se troivnait en expédition contre les Nenenm:luhas,
dans les environs de Bainr-, jugea nécessaire, avaînt d'entrer dans les monta-
gnes, d'évacuer sur Gualmni les mnlades - qui nuraienît manqué île soiis et
dont la présence eût alourdi sa colonne. A près avoir formri, pour les escor-


